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Jean Gallet, associé-correspondant de notre compagnie, est décédé le 16 janvier 2024 à 

Nancy. Ses obsèques ont eu lieu le 22 à la cathédrale en présence de plusieurs académiciens, 

dont notre président et notre vice-président. Le service avait été organisé par son fils aîné, 

Yves Gallet, professeur d’histoire de l’art médiéval à l’Université de Bordeaux, que je me 

permets de citer car il est bien connu de notre société pour avoir participé en 2013 au colloque 

de l’Académie sur la Lorraine et le monde à la Renaissance.  

Jean Gallet était reconnu dans les milieux académiques comme spécialiste de l’histoire 

sociale et institutionnelle de la Lorraine d’Ancien Régime, mais il n’était pas originaire de 

l’Est de la France. Né en Picardie en 1932, il avait trouvé, après l’agrégation, une première 

terre de vie et de recherche en Bretagne, où il enseigna successivement à Vannes (dans le 

secondaire) et à Nantes (comme maître-assistant à la Faculté). Il avait soutenu en 1979 à la 

Sorbonne, sous la direction de Roland Mousnier, une thèse de doctorat d’Etat sur la seigneurie 

dans le Vannetais (1450-1680). 

En 1983, il fut élu professeur d’histoire moderne à l’Université de Nancy 2, où il œuvra 

jusqu’à sa retraite, mise à part une courte parenthèse à Amiens. La région retint désormais 

l’essentiel de son attention. Il maintint l’exploration de son thème d’étude, auquel il consacra 

une synthèse bien reçue (Seigneurs et paysans en France, 1600-1793, Rennes, 1999). Sur 

place, se plaçant au premier rang d’une tradition marquée par les noms de Charles-Edmond 

Perrin, Guy Cabourdin, Alain Girardot et Jean Coudert, il fut l’auteur de nombreux articles 

dans les revues régionales (Annales de l’Est, Lotharingia) et publia aux Presses universitaires 

de Nancy deux livres aux titres frappants : Le bon plaisir du baron de Fénétrange, 1990 (Prix 

des Conseils généraux de Lorraine) et Hauts et puissants seigneurs sous les ducs de Lorraine 

et de Bar (XV
e
-XVIII

e
 siècles), 2016, son ultime parution. Il avait aussi écrit un chapitre de 

l’Histoire de Verdun de la collection Privat (1997). 

Il avait été élu en janvier 1995 associé-correspondant de l’Académie de Stanislas sous le 

patronage de René Taveneaux, Jean Lanher et Guy Cabourdin. Il avait prononcé le 23 avril 

2010 une communication sur « La sujétion dans les seigneuries de Lorraine (XV
e
-XVIII

e
 

siècles) », publiée sous un titre un peu différent, dans nos Mémoires dans leur volume 24. Il 

participait régulièrement à nos séances. 

Jean Gallet était une personne discrète. La vie ne l’avait pas épargné. Il avait perdu tôt et 

dans des conditions pénibles son épouse. Il lui avait fallu s’adapter à une autre région et une 

autre université que celles de ses débuts. Il laisse le souvenir d’une personnalité attachante et 

une œuvre d’historien solide, que le temps n’entamera pas,  

 


